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Le piège de la Révolution 

PHILATÉLIE 

O n peut difficilement célébrer un idéal 
sans faire référence aux personnes qui 

l'ont rendu possible. En commémorant le 
bicentenaire de la Révolution, un piège phi­
latélique se referme sur la France. 

Car ces héros, ces fils de la Liberté, qui sont-
ils au juste? En consacrant des timbres aux 
Jacobins, à Maximilien de Robespierre et à 
Georges Jacques Danton, la France aurait 
célébré en cette année 1989 des héros que la 
Révolution a elle-même guillotinés! Danton 
l'indulgent, Danton le grand héros du 
peuple exécuté par les bons offices de Ro­
bespierre. Mais peut-on «oublier» Robes­
pierre? La Révolution sans son tyran et son 
idéaliste n'aurait jamais passé à l'Histoire. 
Que faire? Consacrer l'Incorruptible, lui 
rendre tous les hommages possibles, même 
si tous se rendent compte que Robespierre 
devait périr pour que la France retrouve un 
semblant d'équilibre? 

Rarement autant de figures marquantes de 
l'Histoire se sont si rapidement succédé. 
Bien sûr, on pourra toujours faire valoir 
qu'en Russie la Révolution a également dé­
voré ses propres enfants. Mais, en URSS le 
prestige de Lénine a survécu aux excès des 
bolcheviques. On aura beau reléguer Joseph 
Staline aux poubelles de l'Histoire, Vladimir 
Illitch Oulianov dit Lénine demeure unani­
mement respecté. Tandis qu'en Fran­
ce...des nuances s'imposent. 

Les timbres consacrés â la Révolution en 
cette année de commémoration du bicente­
naire placent tout le monde dans l'embarras 
car ils ne mettent pas beaucoup d'accent sur 
ceux qui l'ont rendu possible. Mais, les 
grands héros ont voté la mort du Roi, ils ont 
lancé la Terreur qui pourchassera l'en­
semble de la classe aristocratique pour 
crime de mauvaise naissance. Pis encore, ils 
ont fait massacrer le peuple de Vendée qui 
osait contester la République. Cette chère 
République, qui selon une parole célèbre 
n'avait pas besoin de savant, ne se gêna 
nullement d'expédier Antoine Laurent de 

Le 10juillet 1950, les postesjrançaises hono­
rent deux héros de la Révolution de 1789 soit 
Georges-Jacques Danton et Maximilien de Ro­
bespierre. En cette année du bicentenaire, la 
France rend hommage à madame Roland, Ca­
mille Desmoulins, Condorcet et Kellermann, 
autresjigures marquantes de cet événement ma­

jeur. 

Lavoisier, fondateur de la chimie moderne, 
aux mains du bourreau. Ajoutons à ces pec­
cadilles la déchristianisation, la haine 
contre le clergé et le début d'une longue 
série de guerres à l'étranger et l'on 
comprendra les réticences d'une partie de la 
population à s'enthousiasmer devant les 
timbres émis en juillet 1989. 

Et pourtant, la France n'a pas le choix, elle 
doit consacrer une large part de sa program­
mation philatélique aux événements de 
1789. Car malgré ses excès, ses crimes, sa 
folie parfois, la Révolution française a im­
primé la marque indélibile des idéaux de 
Liberté, d'Égalité et de Fraternité dans le 
cœur de la nation. Un héritage sacré qui lui 
fait pardonner bien des erreurs. 

C'est grâce à cette âme révolutionnaire que 
la France a pu sortir de l'Ancien Régime. 
Quand plus tard certains voudront revenir 
en arrière, l'état d'esprit engendré par des 
héros fort contestables empêchera l'an­
cienne tyrannie de triompher à nouveau. Le 
souvenir de la Révolution lancera les rê­
veurs aux barricades à des moments où 
l'injustice croyait pouvoir s'installer pour 
de bon. 

Ainsi, en 1830,1848 et 1870, Paris revivra 
la fièvre révolutionnaire. Contre un pouvoir 
trop sûr de lui, de jeunes idéalistes iront 
chercher aux barricades le rêve d'une nou­
velle Révolution. 

À une époque où l'indifférence succède aux 
passions politiques, c'est toute cette menta­
lité que les timbres du bicentenaire évo­
quent. Quant à l'autre France, celle de 
Jeanne d'Arc, celle de la rive droite de la 
Seine parisienne, elle reste encore réfrac -
taire à tout ce qui rappelle Paris la Rouge. 
Pour elle, la charette de Robespierre et la 
machine du docteur Joseph Guillotin ne mé­
ritent aucune célébration, même philaté­
lique. 

La France a donc choisi d'honorer l'idéal 
sans trop se compromettre avec la Terreur. 
Même si personne ne s'attendait à voir des 
timbres sur la guillotine, son ombre plane 
néanmoins sur le menu philatélique. • 

Yves Potvin 
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